
 

 

 

 

Yulia & Josselin - 15 Septembre 2018 

Église Orthodoxe Sainte Philothée - Montpellier Grammont 

Père Pierre Kazarian  



Le mariage est un sacrement de l'Eglise Orthodoxe par lequel 
un homme et une femme échangent leurs vœux de fidélité pour 
la vie, devant le Dieu et toute l’assemblée. Leur union conjugale 
est bénie par le Christ dans son Eglise, et la grâce de Dieu leur 
est accordée afin de vivre ensemble dans son amour par un 
accomplissement et un perfectionnement mutuel. 

La cérémonie de mariage de l'Eglise Orthodoxe est riche de 
part son rite et ses symboles. Chacun des actes cérémonieux 
que vous observerez a un sens et a son importance. 

Les témoins, encore appelés parrains ou marraines, sont 
témoins de la promesse d'amour et de dévouement, échangée 
entre les mariés. Se tiendront à nos côtés : Eléna, Marie-Anne, 
Lorraine, Frédéric, Bruno et Manuel.  

 

La cérémonie se compose de deux parties : 

 L'office des fiançailles 
 L'office du couronnement. 

 

 

L'office des fiançailles 

Ce rite précède l'office du mariage. Dans les temps anciens, les 
fiançailles étaient une promesse en vue du mariage et servaient 
de préparation aux fiancés, leur donnant l'occasion de se 
connaître et de s'aimer l'un l'autre. 

De nos jours, les fiançailles sont encore une prière et une 
bénédiction de l'Eglise à l'intention des futurs époux. 

l’église catholique est internationale (via le Vatican). Les 
orthodoxes ne reconnaissent pas l’Autorité du Pape sur l’Eglise, 
la Tête de l’Eglise orthodoxe étant le Christ lui Même. 
 
 Les hommes mariés peuvent accéder à la prêtrise et avoir des 
enfants, et ainsi avoir fondé une famille avant d’être ordonné 
dans une fonction ecclésiale alors que le clergé chrétien ne se 
permet aucun mariage. Cependant, à partir d’un certain degré, 
le clergé n’a pas droit au mariage, Moines et Evêques font le 
choix d’offrir leur vie toute entière à l’église. 
 
 L’Église orthodoxe baptise par immersion 3 fois car c’est la 
tradition depuis les origines évangéliques et applique l’onction 
de l’Huile Sainte lors du Baptême (chrismation). 
 
 
 Les Orthodoxes vivent dans une église organisée selon des 
canons fixés aux premiers temps du christianisme. 
 
 
 L’église catholique ressemble plutôt à une administration, 
laquelle s’est souvent réformée, a beaucoup changé et gagné 
dans son enseignement et son pouvoir sur terre. 
 
 
 

 
Merci d’être à nos côtés ! 



Quelle est la différence entre 
religion catholique et orthodoxe ? 

 
Les Catholiques et Orthodoxes sont Chrétiens et croient tous à 
la Sainte Trinité, Père fils et Saint Esprit. Les différences 
orthodoxes et catholiques sont nées officiellement du schisme 
de 1054 : une histoire de pouvoir politique et questions 
dogmatiques ou théologiques. De nombreuses différences 
apparaissent à ce moment-là en ce qui concerne le rite, la 
spiritualité, la façon de vivre et de se comporter en tant que 
croyant pour chacun de ses deux mondes religieux. 
 
 Différence sur le dogme trinitaire : Pour les catholiques, le 
Saint Esprit procède du Père et du Fils alors que pour les 
orthodoxes, le Saint Esprit procède du Père, seul Principe. 
 
 Lors de la « messe », la Liturgie orthodoxe, les gens restent 
debout ou assis et ne s’agenouillent que rarement. 
 
  Les orthodoxes mangent du pain fermenté tandis que les 
catholiques mangent de l’azyme autrement dit l’Hostie. 
 
 Les catholiques font le signe de croix en commençant par le 
front, le torse puis les épaules avec les doigts de gauche à droite 
alors que les orthodoxes font le signe de croix en commençant 
par le front, le torse puis les épaules avec les doigts de droite à 
gauche.  
 
 Dans les églises orthodoxes, il y a des icônes qu’on trouve de 
plus en plus fréquemment chez les catholiques, lesquels ont 
plutôt des tableaux et des statues. 
 
 L’église orthodoxe suit une structure par pays (le Patriarcat 
Œcuménique de Constantinople a une prééminence 
honorifique vis à vis de toutes les églises orthodoxes) alors que 

 L'office des fiançailles commence sur le parvis de l'Eglise 
alors que les invités sont déjà placés à l’intérieur. 
 

 Le père Pierre recueille le consentement des fiancés.  
 

 Les anneaux sont alors remis au prêtre par Frédéric pour 
leur bénédiction. 
 

 Le père Pierre trace trois fois le signe de croix sur la tête de 
Josselin avec son anneau. Puis il remet l'anneau à Josselin en 
lui demandant de passer au doigt de la main droite de Yulia 
sans l'enfoncer. 
 

 Avec l'autre anneau, le Père Pierre trace à nouveau trois fois 
le signe de la croix sur la tête de Yulia. Puis il donne l'anneau 
à Yulia en lui demandant de le passer au doigt de la main 
gauche [catholique] de Josselin sans l'enfoncer. 
 

 Eléna, le témoin de Yulia et Josselin, échange trois fois les 
anneaux. 

 

 

Symbole des alliances 

Les alliances ont été utilisées, depuis des temps très anciens, 
comme symboles de la promesse du mariage et on les retrouve 
souvent dans l'ancien Testament. Mais en plus des symboles du 
lien établi, ils sont aussi des symboles d'autorité et d'honneur 
entre les époux. L'échange des anneaux signifie que dans un 
mariage, la faiblesse ou les imperfections d'un époux sera 
compensée par la force de l'autre et inversement. 



La célébration du mariage orthodoxe se poursuit par l'office du 
couronnement au sein de l'Eglise.  

Les jeunes mariés sont introduits dans la nef par le père Pierre 
et tiennent un cierge allumé, qui représente la lumière du Saint 
Esprit qui vient envelopper les époux et les éclairer dans la vie. 
Elles symbolisent aussi la volonté spirituelle du couple à 
recevoir le Christ qui les bénira par ce sacrement. 

Les jeunes mariés joignent leurs mains droites quand le prêtre 
implore Dieu disant « Joins ces serviteurs de Dieu et unis-les 
en un seul corps et en un seul esprit ». 

 

 L'office du couronnement 

Dans la Bible, les couronnes symbolisent le bonheur, le triomphe 
de la vie et la raison. Elles nous rappellent la grandeur du Paradis 
et la primauté de l'être humain dans la construction du monde. 
La cérémonie du mariage prend alors un sens royal : les époux 
entrent dans le royaume de Dieu avec un nouveau rôle, celui du 
don de la vie. 

Les époux sont couronnés en tant que roi et reine de leur petit 
royaume, la maison, qu'ils dirigeront avec sagesse, justice et 
intégrité.  

Le premier des signes, à Cana, 
Que fit Dieu quand Il S’incarna, 
Était la préfiguration 
De cette double Institution. 
 
Ce miracle en cachait deux autres, 
Que Jésus donna aux apôtres, 
Dans la Parole évangélique 
Et le Mystère eucharistique. 
 
De l’eau en vin la mutation 
Nous annonça l’apparition 
De la double et sainte absorption : 
La Parole et la Communion. 
 
Par le Mystère Eucharistique 
S’unissent le Christ et l’Église ; 
Mais encore par l’Évangile, 
Deux bons vins des noces mystiques. 
 
Quand vers Dieu nous venons chercher 
Vie et pardon de nos péchés, 
Ces deux vins pourront étancher 
La grande soif de L’approcher. 
 
Que de symboles en ce mariage  
S’ouvrant sur le plus beau Voyage : 
Le retour à l’Époux des âmes, 
Plus précieux que mari ou femme ! 

(Jn 2, 11) 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
(Jn 2, 1) 

 
  



À Cana, les cuves de pierre 
Contenaient « deux ou trois mesures » 
Comme les saintes Écritures 
Ont plusieurs sens complémentaires. 
 
Les « deux mesures » signifient 
Qu’ils sont classés en deux parties : 
Une partie est « Historique » ; 
L’autre « Spirituelle » ou « Mystique ». 
 
Le sens « Littéral » est unique 
Et s’arrête aux faits historiques. 
Le sens « Spirituel » a trois genres, 
Que « trois mesures » représentent : 
 
Le sens « Tropologique », 
Moral et ascétique ; 
Le sens « Allégorique » 
Des choses symboliques ; 
 
Le sens « Anagogique » 
Montant le « Spirituel » 
Jusqu’aux secrets du ciel 
De façon prophétique. 
 
Vase primordial 
Qui toujours les porte, 
Le sens « Littéral » 
Contient les trois autres. 
 
Jésus a changé l’eau en vin, 
L’antique Loi en l’Évangile, 
Le vin en Sang eucharistique, 
Pour réjouir tous les chrétiens.  
 

 
(Jn 2, 6) 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
(Jn 2, 9) 
(Rm 10, 4) 
(Mt 26, 28) 
(Ps 103, 15;Jn 17, 13) 
 

 Le Père Pierre couronne Yulia et Josselin, puis les témoins 
Eléna et Frédéric, éventuellement relayés par Marie-Anne, 
Lorraine, Bruno ou Manuel, tiennent les couronnes au-
dessus de la tête des époux. 
 

 Le couronnement est un signe sacramentel du mariage. 
Deux textes sont lus : L’épitre puis l’Evangile. 
 

 Le rite du couronnement est suivi de la lecture de l'Epître 
(Eph. 5 20-33) et de l'Evangile (Jean 2 :1-11). La lecture de 
l'Evangile décrit les Noces de Cana en Galilée à laquelle le 
Christ a assisté, a béni et où il a accompli son premier 
miracle. En souvenir de cette bénédiction, on donne du vin 
au couple. C'est la coupe commune de la vie, symbolisant le 
partage mutuel, marque d'une vie d'harmonie. Elle révèle 
qu'à partir de ce moment, ils partageront tout dans leur vie, 
les joies comme les peines. Leurs joies seront ainsi doublées 
mais leurs douleurs réduites parce qu'elles seront 
partagées. 
 

 Puis, en prenant en main la coupe et la bénissant, le prêtre 
en donne par trois fois, d'abord à l'époux puis à l'épouse. Le 
calice commun symbolise les liens du mariage avec la Sainte 
Liturgie. 
 

 Il rappelle les Noces de Cana et représente la bénédiction 
de l'Eglise au commencement de la vie des époux. 
 

 Guidés par le père Pierre, Yulia et Josselin réalisent la danse 
d'Isaïe en faisant, main dans la main, trois fois le tour de 
l'autel où sont déposés les Evangiles. Les époux tiennent 
leur main droite l'une dans l'autre. 

 



 Le prêtre, tenant de la main gauche le bas de son étole, leur 
couvre les mains tandis qu'il tient la croix dans la main 
droite. Les témoins les suivent à tour de rôle tenant les 
couronnes au-dessus de leur tête. 

 
 Pour finir, le prêtre conduit les nouveaux époux vers les 

icônes du Christ et de la mère de Dieu : après les avoir 
vénérées, ils s'embrassent l'un l'autre.  

 

« Dieu Saint qui de la glaise forma le premier homme et de son 
flanc tira aussi la femme et la joignit à lui comme une aide qui 
lui fût assortie, car il avait plu à Ta majesté que l'homme ne Fit 
point seul sur la terre ; 

Toi-même, à présent, Seigneur, étends depuis Ta Sainte demeure 
Ta main pour unir tes serviteurs, puisque c'est par Toi que sont 
unis l'homme et la femme. Veuille Les assembler dans la concorde, 
les couronner dans l'amour, les réunir en une seule chair, 
accorde-leur la fécondité, une belle progéniture, une conduite 
irréprochable. » 

(Prière de l'office de Mariage)  

LE SACREMENT DE L’AMOUR 
Par l’Hiérodiacre Nicolas 

 
L'amour d'un homme et d'une femme 
Quand d'étincelle devient flamme 
Embrase son commencement 
Par un mutuel attachement. 
 
Si l'amour du Christ le couronne, 
Il unira ces deux Personnes 
Par le sacrement du  
Comme en un long et beau Voyage 
 
Le Trésor de l'amour humain 
Que le Dieu trinitaire aimante*,  
Heureux, s'abreuve et s'alimente 
Au fleuve de l'Amour divin. 
 
En fiancée à Lui promise, 
Jésus est l'Époux de l'Église; 
Et cette Union évangélique  
De tout amour est l'Archétype. 
 

 
 
 
(Gn 2, 24) 
 
(Jn 15, 5)  
(Mt 12, 30)  
(Jn 2, 1-11)  
(Lc 24, 32) 
 
 
(Jn 12, 32)  
 
(Jn 7, 38) 
 
(Is 62, 5)  
(Ap 21,9)  
(Jn 3,29)  
(Jn 13, 34 ; 15, 12) 

 

LES DEUX OU TROIS MESURE 
Par l’Hiérodiacre Nicolas 

  
« Trois jours après, il y eut des noces à Cana en Galilée... Or, il y 
avait là six cuves de pierre, destinées aux purifications des Juifs, 

et contenant chacune deux ou trois mesures. 
Jésus leur dit : Remplissez d’eau ces cuves. 

Et ils les remplirent jusqu’au bord. »  
(Jn 2, 1.6-7) 


